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FEUILLETON DE L'ÉVÉNEMENT

DU 6 DÉCEMBRE 1881.

LA FLEURIOTTE

 

(Suits)

Elle parla plus libremont, plus abon-
dumment, sans on dire davantage. Elle
avait besoin de parler, d’exhaler des|
mots qui, on s’échappant, smportaient :

 
du feu de sa poitrine. !

Je ne sais si la remarque que j'ai en-;
tendu faite par un directeur de prison
cellulaire de femmes est vraio, scientiii-
quoment parlant ; peut être bien qu’elle
fera souriru dus physiologistes. J'ai on-
iendu dire par cet vbservateur pratique
que l'obligation stricta de la solitude et
du silence surtout, si pénible pour les
hommes, etait plus promptement meur-
tricre pour les fammes, ot que celles-ci
contractaient vite des maladios de poi-
trine. La vieil'e épigraume sur lo ba-
vardago des femmes serait ainsi la rail-
lerio d'un besoin d'expansion qui nn
peut être impunément comprimé.

Louise n'était pas bavarde. Sa timidi-
té, l'indécision de sou jugement la ré-
duisiient toujours à répoudre, après un
petit silence qui préparait clan de
son courage. Mus, cate fois, elle bavar-
da. En devenant femwe par le désir,
elle le dovenait par l'effusion.

lle étonna le juge d'instruction par|
uuu prolixité relative. Ello ajouta à ses
réponses habituolles qu'elle n'avait rien
à avouer, qu’on pouvait la garder dix
aps, vingt ans en prison, si on voulait ;
qu’elle sa trouvait bien dans sa chuumbre :
qu'elle ne s’y ennuyait pre, Elle mon-
tra l'yuvrage qu'elle fiisait, son tricot,
même touten parlant elle tricota avec
des airs d'enfant ot des mines d’inno-
cencu qui embarrassaient le jugo et dé-
passaient le but.

Lo magistrat connaissait par tradition |
la fivero des piours du «désespoir que
donne la prison et qui'est un des moyens
efficaces do la justice.

Préveuu pur lo gardien, appréciant
par lui-même l’état de surexcitalion que
Louise esscyait de dominer, il crut que
lo moment critiquo des aveux était ve-
nu ; il ne fut pas dups de cette vivaci-
té ; mais il fut dupe de la fièvro elle-
même.

Il 36 retira, ot, vue heure après, on
venait chercher Louise pour lu con
duire au cabinet du juge.

Ello fut très étonnée, et duns lu pre-
mier moment très aise do s'y trouver
snface de madame Loissonnet.

Fuphrasie, que cette confruntation
n'alarmait pas, conçu cependant uvo
inquiétude, en même tomps qu'elle res-
sentait une grande colure, do cette trans-
figuration de Louiso.

Ello avait présumé d'avance que la
Fleuriotte aurait beaucoup pleuré.
Mais la fommeo experte devina tout de
suito le tout-puissant offet de l'amour,
et la révorbération do cette clarté, qui
dmanait de tous les traits du visage do
Louiso lui brûla les yeux. Cot incendio
qu'elle avait allumé et dont le premier
regard de ga servante la romerciait, lui
causait plus de trouble que les doux
incendies de la moule et «lo la grange.

 

| vers Louise.

 Ello était jalouse,
——Comme ello l’aimo! pensait-elle. |
Elle n'avait pas besoin d’un encou-.

ragement & devenir implacable. Lo re-
gard reconnaissant, caressant de Louise, |
ne fit qu’oxaspérer sa haine et la rendre
plus prompte à guetter l'occasion d’en
finir, |

Louise, incapable do coquetteris,
avait une fiorté naïve, plus insultanis
pour une rivale.
—-Voyez ! semblait-olle dire, ost-co |

que je ne jouc pas bien mon rôle pour.
l'amour de lui? Est-co que jo n'ai pas

Euplirasie, interrogée lu première, | —Nenni, Monsieur,
répéta ce qu’elle avait déjà dit à sa- traire !
tiété. Mais elle parla lensement, accen- |
tuant fortement ses dénégations, ;
voulait que Louise comprit bien. D'ail-
leurs, elle nu regardait pas sa servante, donné un ordre pareil.
mais le juge, et elle le regardait si bien |
et si directement que celui-ci, à diver- ce couvet? !
sos reprises, dut baisser les yeux.

Elle répéta done qu'elle dormait ‘pas me faire avouercela.
quand le feu avait pris à la grange,
qu’elle n’avait rien su, rien vu avant couvet ait été trouvé la?
les cris d’alarme. i
—Etvous, dormiez vous? demanda pliquo pas,

le juge en se tournant bru-quement

Elle couvet dans la grange ?

j qu’il allait donner à Luphrasie, mais

 

Notaire
Commissaire pour recevoir des affidavits pour la

Cour Supérieure et la Cour de Circuit,
Distriot de Québec,

| Agent d'immeubles ct de placements,
—Vous avouez pourtant avoir porté; S'ocoupe da Isrédaction de toute espèce de

documents notariés, sous-soing privé, requétes,
tete. ete. Conditions faciles.

; $5,000 à préter sur garantie hypothécaire
! | “billets 1 sSOÛrs

—UComment expliquez-vous que jp° Argent billets promissoirs.
Buresu : Nu. 26, RUE ST. PIERRE,t

| Basso-Ville.
I

}
1

—C'ost olle qui vous a fait porterlo’

—Nenni, nenni; elle ne m'a pas

—Jo n'ai pas avoud cela; il ue faut

—Dame ! c'est une chose qui ne s'ex-! Québec, 2octobre 1881--6m
 

De nouveaux succès
Sont remportés tous les jours par

Le juge, sans se douter du frisson,

—Jo ne sais pas, répondit-elle sin- suivant avoc logique son idéu, reprit :
cèrement, emporté par le souvenir de
ses extases

Euphrasie ent uu petit sourire do,
cumpassion, à peine perceptible, mais
qui dura assez longtemps pour que le
magistrat pût le constater.
—De nombreux témoins assurenti

que vous ne dormiez pas, reprit le juge
d'instruction, en grossissant sa voix
pour effrayer Louise. On vous avue!
venir habillée, lors de l’incendie de la |
meule, guard tout était fini; vous,
n'avez pas porté secours Vous-mêlne, |
vous avez avoué devant les gens du
pays, dans la salle de la ferme, quo
vous ne dormiez pas.

—('a, C'est vrai, je ue dormais pas.
—læ londemain, poudans le second

incendie, vous nu durmiez pas non
plus.

—C'est done mal du no pas dormir 7,
— Vous guettiez l'ellet de vos prépa-

ratifs ; avouez-le.
Louise baissa la téte, elle craignait

que le juge ne devinät qu’elle guettait
Frobert
—Fh bien, répoulez franchement,

qui attendiez-vous 1
Louise no savait que répondre.

C'était peut-être un amoureux,
insinua madame Doissonnet, avec un

sourire plus accentue.

Louise eut un mouvement d’effroi.
Le juge, frappant de la main sur son
bureau, dit sévèrement à Euphrasie:

—Tuisez vous ! n’essayez pas de l’in-
fluencer, de dicter ses réponses. Ne
parlez que quand je vous interrogerat,

Euphrasie, satisfaite de l'effet pro-
duit, qui était un avertissement, eut
une mous de résiguation dédaigneuse,

-—Aviez vous un renlez-vous avec
quelqu'un du pays ! demanda le ma
gistrat à la jeune fille.

I avait trouve l'intervention de la
fermière impertinentz, mais il voulait
Pexploiter.
—Non monsieur ; non, je le jure, jo

n’avais pas de rendez-vous, répondit
Louise, épouvantée.
—Cependaut, vous aviez un amou-

reux }
Les joues do Louise s'empourpreront.

  

 pour la première fois los larmes lui | vaut, monsieurle juge, pour reconnai-
t ) . .. ‘tre que Louise est une fille simplette.
Ello répliqua doucoment, timide-\Pout le pays vous dira ça. Si elle avait

mont, copendant avec une fierté réelle ; ; vouln porter son couvet dans la grange,
(elle n'aurait pas pris lo chemin Je plus

vinrent aux yeux.

——J'avais au ami, /e cJampet… Nous

| " y \ )
—Avez-vous des raisons de supposer, |; HMULSION I PUTTNER ,-

que madame Doissonnet, pour vous} : [|
nuire, pour vous accuser, pour dé; Elle donne wn regain de vigueur
tourner d’ello les soupçons, ait porté | J ed > vy
elle-même co couvet dans Uendroiv oll’ a la santé en général.
on l'a trouvé ?

—XNenni, je ne suppose pas cela,
M'ame l’hrasie ne me voulait pas de;
mal, et moi je ne lui en veux pas non
plus,

La fermière n’avait pas bougé. Mais
sous prétexte de remettre sous sa coiffe

Du Révd. RaurH BarcKEN, pasteur de l’église
wesléenne d'Halifux.

C. BE. PUTTNER, Ph. M.,
Cher monsieur,—Quelqu’un m'ayant_conseillé

do fai: l'essai de votro Emulsion d’huile de foie
de morue, comme remède pour l’influenza, la
toux, etc, ie me fais un plaisir de certifier que
les résultats de cet essai ont été supérieurs à
ceux obtenus par toute autre médecine. Con-
trairoement à beaucoup d’autres remèdes pour le
rhume, elle ns cause pas de nausées et n’éoceure
pas. mais olle donze de la vigueur au système es

 

R@" À vendre par Edmond Giroux & Frère,
R MeLeod, Larache & Cie. et tous les pharma-
ciens.

. — |
Prix - - - DO cents.

DEMANDRZ

I EMULSION pe PUTTNER
23 septembre 1881,

une mèche de cheveux qui s'était dé-
rangée, elle passa son doigt sur son. patmY
front et enleva une gouttelette, ©SOMME TONIQUE FOUR Ge CONVALEE.

>» avda ! cantinne ;, NTS qui relèvent de la diphtérie, des fièvre
| —1 renez gardo ! continua le Juge. ou de toute autre maladie ntfaibliseant le système
Si en persistant a ne pas accuser ma- ot ui demande un fortifunt, on trouvera un
dame Doissonnet, vous croyez lui épar- RATE pire es mur
aner les soupçons de la justice, vous L'EMULSION pe PUTTNER
vous trompez. Tout fait croiro qu'elle Comune médecine de famille,
a mis le feu avec vous, où que vous, Wu COUT. ,
l'avez mis par son ordre. | De MERESTON, scerfiaire de la Y. M. C. A.

—dJe ue l'accusera; jamais ; €: serait : CE PU:TNER, Ph. M,
mentir ‘ Cher monsieur,—J'ai fait usago dans mu fa-

Alors € ; ; | mille de votre ¥mulsion, tint pour une simple
—Alors, = vous avez commis le | toux que pour un rhume obstiné elpourla de bi-

. 1 . v Tw Yo, ai af à ; ité générale. ans chaqus gas, o1le 1 don 6

Crime À vous ROLLE, quot motif a pu ! résultat le plus satisfaisant. _ Je la recommande
vous pousser } | fortement comme uno médecine do famille.

poae Je n'ai fait que ce que j'ai COMME PURIFICATEUR nu SANG
dit. - . . . | On trouver: qu'elle surpr-se los nombreuses mé-

-— Vous reconnaissez avoir fait le| decines qu'un offre partout en vente, attendu

chemin dont on « retrouvé la trace, par; TU'eHle
l'énclos, la terre labourée? DUNNE AU SANG LE FER

‘ + . . «À . +
—( à, je ne puis lo contradire.… ju © qui et une nécossité constante de la force de la
à cui léchirée à I: lissade ; coastitation, otela doit être regardés comme

ma S013 Qeenires a ti padtssade. l'un agont nutritif important et justement recom-
—Alors, ja le répète, qu'aliiez vous, manilé par la faculté pour ls traitement des

faire hors de la ferme à pareille heure 1; Femmes et des enfants atteints d’anémie
Louise ne sut quu répondre. of dont In igure est puile et sonffrante,
Madauie loissonnet n'avait pas es TT

2 ar ; . ESS VOICI L’OPINION DU COMMERCE:
save d'interrompre. Mais profitant de . on Las Ga $ 4
l’hési ation do Louise, elle fit un rest H. A. Taylor, éruier, président, de la Société

€ ste + Cy : {52810 pharmaceutique ds la Nouvelle-Æcosso, dit:

qui devait paraître involontaire ot qui} A tout prondre, jevends plus da otre Hamel
Pp sr LR a In ; sion que tous les autres remédus réunis, et l'ai

attira 1 attention du juge. ou les nouvelles los plus favorables de sun usage.
—Vous avez uuv observation à fuire?; Je In considérecomme la meilleure Crême ou

. € Emulsion qui ait encore été offerte au publie :
dit celui ci. elle est préparée geanrès les données de la
Si + 3 . A A ai . science. co qui lui donno un caractère partieu-5 vous lo permettez, Monsieur... fier et permanent.
—-d'arlez |

Madame Doissonnet avança ses mains
en dressant ses pouces l'un contre l'au-
i16, C6 qui est une façon pour les com-
mères de dresser un argument irrésisti-
ble, et d'un ton tranquille, comme s'il
ne se fût pas agi d’une accusation ca-
pitalo :
—Jl n’est pas besoin d’être bien sa-

J. & W. REID
PROPRIETAIRES DE LA

Papeterie de Lorette 
| Manufacturent et tiennent toujours vo assorti-

nous parlious, après la messe, le diman- | long, et ello aurait été tout dret, ct tout ment de
che ; d'autres fois, dans le chemin...
Mais il ne vonait jamais à la ferme
pour moi.

Ello se sentait offensé, dans sa pu-
dour, des termrs dont s’était servi lo
jugo, après madame Poissonnot. C'était
pour cela qu'elle évita de nomwer lo
soldat par son nom. Et puis, elle
voyait qu’un monsieur inscrivait tout
eo qu’elle disait ; olle ne voulait pas
quo Frobert ft inscrit sur cotto teuille
de la justice. Enfin, en lui donnant
son nom do clumpet, elle croyait ôter
de importance & son ami.

Le jugs d'instruction, bien renseigué
sur l'honnêteté do Louiso, n'avait fait
colle quostion quo pour en préparer
une autre.

—Alors, si vous n'attondiez
sonne, vous attoudiez le foul

Louio, enchantée de voir l'inlerroga-

pir-

profité do vos conscils ? Je vous remer- | toire s'écarter do Frobert, n'hésitx pas
cio, m'ame Phrasio ! à dire d'une voix claire :
Lo magistrat fit placer un gendarme] _-Je pouvais quasimenl attendre le

ontre les deux prévenues ot procéda à fou, puisqu'il était déjà venu la voille,
un intorrogatoire plus solonne! quo les sans être attendu.
autres, —Était-ce la fermière qui avait cont-

mandé de veillor ?

: entrée par li. Moi, qui no suis pas une!

! ; ; LSE
‘celte besogne, je n'aurais pas imaginé,

; bounoment lo placer. Il y avait une ! Feutro à toiture, à lambrissage et À tapis,
porto de la grange qui donnait dans la !5 one : Papier pour boîtes à allumettos,
cour ot qui était vuverto ; elle sorait Cartes, Tapisseries,

; ner Les Papier 4 covelopper st & imprimer.
innocento, si jo l'avais envoyce faire] —

ON MANUFACTURK A LA

Papeterie du Pont-Rouge
Carton de bois pour boîtes,

Carton de paille,
2 ixulpe de bois.

ce chemin dans la terre labourée, qui,
laisso des trous. (‘aurait été un vilain
jeu.

Louise envoya à sa Maftresse un re-
, is , hrnsin —

garddo reconnaissanco. M ame 1 hrasio ; MM, J. & W. REID importent et font le com-
tenail toutes ses promosses, Ille n'’uc-‘ merce de Papier, Articies de Refiours, Tupisss-

. “ ” + Tics, ele 17 assottimient de apior 68 ou
cusait pas Frobert ot elle défendait 54 Jourconsidérable, ; vu | ' 2
sarvante, fallait co era lui obéir … Pour Ia marine, ils font aussi lo commerce do
>rvant di lait continuer 4 lui à ir ; Goudron (Coaltar), Brai et Etoure.

en tout, à se luisser guider par allo: -
NRT oi , ai Le plus haut prix est paye Our toute espèce

Le magistrat ne vit qu'une feinte de toile et cordaxes de rebut, ohiffoas, rognures

duus cette tentative de discussion qui do papier et les vieux métaux en général,
CUT ’ ; Qu ‘bec. 4 août 1831,
ravissait Louise. -
—Tout peut se concilier, répliqua til,

en mettant plus qu’il ne le croyait le
HUILE DECHARBON.

Avis an public et À messiouts les onrés quodoigt sur la vérité. 11 pourrait se faire’
que vous ayez porté directement le cou-.
vet dans la grange, par lo chomin le,
plus couet, tandis quo vous faisioz faire |
lo guet au dohors pur cette fille simplo ;
et dévouée. |

i
(4 continuer.)

nous veudons cotto Huile Asirale qui a l’avan
tago de no donner aucuns mauvaiso senteur et
qui produit uno lumière brillante.
Aussi — L'Huile Korosino de Vortiand égale-

ment ronomuméo pour ses qualités, ainsi que
l’Huile canadienne.
Toujours on atoek — Paniers de granit, Argen-

torie, Chandeliers, Vitres, ote., eto.
RENAUD & CIE..

tim du oonJ ATH. [EVASSEJR FOURRURES :
Mon assortiment de Fourrurss est maintenant

auSomplet, ot offert en vente à des prix ruisôn-
nables :

Capots pour Messieurs
en Astracan et en Raton,

Robes de Voitures,
Jaquettes pour Damer,

en Loutre, Astracan
et Mouton de Perss,

Manchons,
Casquettes,

ons. ete.

Aussi—Gants de Chevieuil, Kid et Laine.

ete.

Fourrures teintes et refattcs.

J. C. PATERSON
27, rue Buade.

Québac, 8 octobre 1841. 

 

Se reliant avoc les trains du

GRAND-TRONC no CANADA

   

   
  

  

Vaissenux. Tonnage. Caputaines.

VANCOUVER... ... 5700... En construetion.
SARNIA............3850...... de
OREGO 3850, . do
BROOKLY .3600......C. J. Lindall.
MONTREAL ..3300......J. Thearle.
ORONTO. 3300... Jos. Gihson.
DOMI À 8200... A. Reid.
ONTARIO. 23200 .....H. C. Williams.

KBEC............21008.. ... G. 5. Dale.
F. B. Bouchette.

00......N. Prouse.
CORBY... M. Gibson.
2000... .J. McCauley.

Ces Stoamers feront lo trajet doe QUEBEC 2
LIVERPOOL, comme suit :

   

 

DOMINION. ... ..Samedi..... 17 Septembre
TORONTO... mL *
BROOKLYN....... ler Octobre
TEXAS. ........... .. 8 +!
ONTARIO...... CoLewm
MONTREAL... Led
DOMINION... . 9
TORONTO. 03. f Novembre
BROQRLY? " 08 te
TEXES ..... co *

PRIX DU PASSAGE ©

Cabines, de Québes à Liverpool, £50; aller er
retour, $OU.

Billets d'entropost payés d'avance, émis au
plus bas prix.

Billets da passage diracts obtenus à tons les
bureaux principaux sur la ligue du G rand-Trone,
et billets do counnissement accordés do et à
toutes los parties du Canada.
S'adresser, pour fret et pnssago, 4 Dowring,

Jamieson & Cie., 17, Knst India Avenue, Lon-
dres: A Flinn, Main & Montgomery, 24, James
Street, Liverpos! : À O. Torrence, Montréal.

WM. M. MACPHERSON
77, rue Dalhousie, Québec.

11 novembre Issi.

 

fer ig. M. 0. & C.
SHANGEMENT D'HEURES

A PARTIR DE
I.and, le 28 Juillet

lies traina partiront comme suit :

heii te

 

| Mixte | Malle Expr'ss
 

|

 

Départ do Hochelaga i
pour Ottawa ..…. ..... | susan; 5.15PM

Arrivée à Ottawa l@uru 9.45‘
Départ d'Ottawa pour : .

ochelagn....….……..... B.10au : 4.56 *"
Arrivés à Hochelaga..… (12, 40Px | 9.26
Départd'Hochelnga pour | '
Québec... | 300rx 10,00

{privée & Quebec. vs 9.25ru | 63044
part de Quebec pour |

t6.10am {10.00PuHocholagaearn
Arrivée À Tochelaga..
Départd'Hochelaga nour,

St. Jérômo.....…...... 5.56P4
Arrivée à St. Jérôme...! 7.18 " |
Départ de St. Jérémai .
pour Hooheloga........| 6.454

Arrivér à Hochelaza.... 8,00 "
Départd’Hochelagapour|

|

4.40ru | 6.3043
i

 

oliette ........
Arrinde 3 Joliotte. ....
Départ do Joliette pour!
Hocholaga...….…..…..... | 64m

Arrivée à Huchoinua.- | 8.

 

 

(Trains Locaux entre Aylinor). ;
Lea Trains quittont la fare lu Mile-Srd, du

minutes plus tard. ;
728 Sur tous lew Trains jour Pass-gors y a

de magnifiques Chars Pala 9 et des Chars-Dor
toirs élégants sur tos Trains de Nuit.
Les Trains allant A et vonant de Ottawa font

rencontre aveo les Tra.tra allant à ot venant de
Québec. ,
Les Trains du Dimansowe partent de Montréai

et de Québec A { houres v. M.
Tous los Trains funt leur

l'heure de Montréal.

Bureau Général, 13, Place d'Armes

BURBAU DES BILLETS :

13, PLACE D'ARMES, ,
202, RUE Sr. Jacques, { MONTREAL

Vis-4-vis L'Horer ST. Lovis, QUEBEC.

L A. SENECAL

parcours d'après 24, rue St. Paul,
Québec, 12 septomhro 1881.

Surintondant Gn)
5 sentembre 1881.

 



L’EVENEMENT

 _ ve

ANNONCES NOUVELLES.

alle Victorin—Madams Deszane.

Venant d'arriver—A. 0 Raymond.

Réoomp2nse-—0. T. Smith.

Aux Achetours

Vente considérable de lisres—tte!

Cie.

présentée au premier ministre par

l'hon. M. Garneau av. nomdes citoyous.

L'hon. M. Chapleau a fait à cette

adyesse une éloquente réponse. Il a été

suivi par les bons. MM. Loranger, Ross,

MM. L. G. Desjardins, Faucher, Brous-

seau, députés, M. J. P. Rhéaume.

L'hou. M. Garneau a clos la série des

discours, et la foulo a été reconduire

M. C'hapleau jusqu'à son hotel.

Lemieux &

Couvertes, Flanelles. ete—itlover, Fry £ Cie

Nouvelles Marchandizes— Fyfe, Wright % Leiteh, :

CS *  __Hicr M. Foote levait comparaitre

pool RIE nn à la curr de Police à Montréal, à la

‘ A poursuite du M. LA. Sénécal, Avant

l'audience, l'affaire a cté arrangée ut M.

Foote a fai: et signé la déclaration sui-

‘vante:
« Réferrant aux accusations portdes

contre M. Sénécal dans un article pu-

blié Jans lo Chronicle du 16 novembre

dernier, nous désirons reaffirmer ce que

nous avons lit le 19 et en outro ajouter

que l'aiticlo attaquant M. Sénécal n’a

vait pas été vu par l’éditeur respon-

sable avant sa publication, et nous fat-

sons apologie pour ce qu'il contient.

Nous sommes convaineu qu'aucune des

accusations formulées contre M. Séné-

eal daus le procès Laurier n’a cie prou

vée et nous n'avons pas de 1xison dv

mettre en doutr son honuêtete.”

MARDI, 6 DECEMBRE 1441

(QUESFtONS RELIGIEUSES,

Archevéché de Québer,
5 décembru 1581.

AL le Mudacteur de VEDnf.

x
Monsieur lu leédutieurt,

Dans une lettre qui vous à die aies

goa le 17 octobre durnier, SG, Mur

l'Archevêque vous a prié de ne point.

reproduire de nouvelles qui tendraient

à intirmer les decrets apostoliques du

13 septembre dernier, et de ne publier

sur ce sujot que les documents authen- = : He |

iiques dont Elle vous donnersit coms, Jevite du cinq voix à M, Richard dans

munication. le comtd de Kamourasko

Jo suis chargé awiou d'hui, d'abord —TL'honorable juge en chef de la

de remercier la presse de l’archidioccse, Cour Supérieure décidait hier en pre-

dv la fidélité avec laquelle ces dusirs mire instance que les propriétés de

ont été necomplis, et ensuite de vous MM, A. et IL, Blanchard, coin des rues

prier de publier dans lve colonnes de St, Pierre et Laplace, ne pouvaient

votre journal la traduction ci jointe l'être saisies et ven lues par leurs erdan-

d’une lettre de Son Eminence le C'ardi- | ciers subséquents, vu le caractère d'ina-

nil Nimeoni, qui fait connaître les in-. Hénabilité donné à ces immeubles par

tentions du Saint-Siége eur p'u-i 81e testament de tou Jacques Blanchard.

point importants. * Le testament étant antérieur au Code

ai l'honneur d'être. Civil et n'énongant pas expressément

Monsieur ie Nédacteu:.

|

‘de substitution, la position des oppo-

Votre très-humble serviteur.‘ sants semblait très difficile d'autant

UC. A, Manrvl-. plus que se dres-ait devant eux la

jetant SeercCtaire,  fameust cause de J. DUR

—-Le rapport offieicl dunne une mu

  

tenaud et Guil-

let dit Tourangean, dans laquelle le Con-

‘soil Privé avait décidé qu’uno défense

Car}; d'aiténer a peu près identique ré pon-

“ye VL Gtrée maintenue.
* Le jugement trés claboré du savant

juge scra publié dans les rapports judi-

nT ciaires de Québre, Messieurs Hobitaille

filustris-ine- 01 Dovereu Eissime Seisset Livernois occupaient pour les Oppo-

LeU, | ants Dlancharl, et MM. MacKay et

J'ai reçu eu leur temps des trois let | Turcotte pour les crévnciers La Pome

tres de Votre Seigneurie, du 14, 21 et] get et uires.

92 octobre dernier, auxquelles

ponds dans la présente. ; LL

Il mest agréable de faire savoir à ECTIOS PARISIENS,

S
e
n
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Votre Seigneurie que dans l'audience: ; ; va
A: a : ; ; On mande par le câble:
de dimanche prochain sera présentée} <r {jambetta

a

eu vendreti

a

dêfe
Saint Pore la lettre de remorci { M. Gambetta a eu vendredi o defen

au Saint fère là scitre ce TCMOrCIMEN(E | dre la politique tunisienne du nouvean
des Evèques de votte province pour la. inisti MAbya îes aftannes rénété

wir Qn mai , ministère contre les attaques répétées

sentence définitive que Fa Sainteté ai , ;
sp À ; DUDICLE 81 de ses adversaires et, dans le cas da M,

daigné donner en faveur de l’Universi | Camille P : Vie
; Li anesi annria av 151 {Camille Pelletan, qui parlait pour la

té Laval, J'ai aussi appris avec plaisir| première fois à la chambre, contre nn
anffinitndn © "soi P 2 sn la CU +, ontr J

par voire lettre la soliicjtude que Votre i discours  vigourenx et éluquent. Le
Seigneurie et ses suffrazants ont mise à | président duconse:l est acuuitle de

£ : + . Ss i se. S CSL € > 2

l'exécution des ordres du Souverain Pr _ jte
sa tiche avec plus de bonheur même

Pontifo, suit en adressant à leurs dio-|'u'à l'ordinaire. Le ton de ses ré ;

césains des pastorales àcet effet, soit on

|

VV A

€

OTENARIEE- ¢ Lon tle ses réponses
ri pas se bo SOL CLL dtd modéré, tandis que ses explica

publiant la déclaration opportune (21 |. veu LL Le
; tions ont été de anture à rassurer l'opt-

octobre ), dont elle m'a envoyé copie, |: ve lier los mai
Jo suis sûr que, moyennant la coopéra | nion européenne sans lier les mains de
v * y ARE Ÿ u di “ T xpolla - air

tion efficace des mêmes Evéques, on! la France. Une excellente impression

So ; a été produite dans un sens et dans
verra bientôt renaître dans toute la Pro-| 4, 21° PTO Ans ns !

! l'autre par lea discours de M, Crumbet'i
vince cette paix et cette tranquillité qui
+ tout-à-f r nécessaire 1 ih rc UL) 04 de M. Pelletan.

voi Tosalut des âmes re ron promou-| Les dl elarations Jo M, QŒunlhetta,—
roir

le

ss s âmes, [I . . ;
: ; -. Répondant aux discours qu été

(Quant aux diverses rumeurs que do| prononcés pendant I di on oe
ani ; 4 44, , | +3 penda a discuss

tro Seigneurie me dit être répandues rapport de la commission surles crédits

JanegeparsDour susciterde nouvel supplémentaires demandés pour 'expé-
8 $ § 3 | = a “le eq . ‘ .

’ dition de Tunis, M. Gambetta a dit
Seigneurie voit Lien qu’on ne pourra ; .
Deg 1 ! que le traité conclu avoc le bay existo
jamais empêcher que des individus par- , np :
Ye vs ; . TE encora et qu'aucune protestation ne
ticuliers abuseut de la liberté d'écrire W ;

pent l'invalider. La gouvernement, at-
et de parler. SC on

» . ; il ajouté, ne saurait dire de quolls ma-
Elle sait, dv reste, quel est l'organe: 2414 : ; SORT. p

mis sai cg ;

|

nière il pourauivra l'établissement d’un
officiel par lequel lo Saint Siége fait ; ; :

; ; protectorat francais, mais les opérations
parvenir les nouvelles authentiques, et,

|

nilitai ss CE,
; - ; {| militaires entreprises seront vigoureu-

par conséquent, Elle ne doit pas attri- Le - ; ;
: ’ ) sement poussées. Un projet de loi sera
mer aux autres nouvelles plus de va- } LO

présenté en dernier lieu pour donner
lour qu’elles n'en méritent. .

Ï effet au traité. Le gouvernement s’ef-
Après ces remarques, il no me reste ai J
p rques, | ne Tesi) forera de diminuer autant que possible

plus que de souhaiter & Votre Seigneu- ; ;
les charges imposées au prys par suite

rie toutes sortes de biens de la part de ME ; ; ;
> pare du traité, qu’on ne doit laisser ahoutir

  

Dieu. . ; ; ;
k lela le. 12 ni à l'annoxion ni 4 I'abandon do Tu-

; "perr > vont - . -

proie8i de la Propigande, 17 NOVETd-|nia, Le traité pormet la suppression
des abus dans l’administration du boy.

11 est de l'intérêt de tous les pays que

cette suppression ait lieu. Cetto «harge

est imposée à la France parla politique

qu'elle a adoptée, et qui n'est pas une

politique d'annexion, mais de protec-

tion. M. Gambetta a dit qu'il n'était
pas hostile à la création de tribunaux

mixtes, mais il a repoussé l'annexion

comme dangereuse. ll a ajouté : “ L'a-

bandon de Tunis compromettrait notre

T. + S. de Votre Seigneurie,
le très-dévoué serviteur,

JEAN Card. Simroni, Préfet,
I. MasoTi, S crétaire,

MR ALEXANDRE T'ASCHEREAU.
Archevêque de Québec.

INFORMATIONS.

—A son errivée à Québec lier soir,
l'hon. M, Chapleau a été l'objet d’une
zrande démonstraiion populaire. Une
foule énorme s'était portés à la gare du
Palais et lorsque le premier ministre a
paru, il a été salaé d'immenses accla-
mations.

     Tunis. Ta Régonco sera pour ainsi dire
un portier vigilant et nécessaire pour
notre colonio africaine. On n'a pas l’in-

Une adresse de £'licitatiors a été'jention de pousser l'occupation mili- steam r erwina amens vingteing piastrey. I

faire d’autres victimes.

ye pr - ———

taire jusqu'à ln frontière de Tripoli, hommes de l'équipage du steamer an-

parce qu'il n’est pas désirable d'avoir la

|

glais ZFuriworth, paiti_de Montréal ot

Porte pourvoisin immédiat.” abandonné en mer. Co vaisseau avait

Discours de Af. Périn—M. Périn,

|

été désemparé ot avait été ballotté sur

de Vextréme gauche, a reproché à M. l'occéan, pendant onze jours après lcs-

Gambetta de pousser la France dans

|

quole il avait été abandonné par l'é-

des aventures coloniales. 1! a déclaré

|

quipage. À deux roprises différentes

que le discours de M. Gambetta impli- |les infortunés marins, qui étaient dé-

quait l'annexion sous uno forme dégui-|nués, virent passer des navires, Uu

sde. I était, a-t-il dit, imprudent pour entr'autres à truis milles, mais leurs si

la France d'éparpiller ses forces sur la

|

gnaux no furent pus aperçus. Entin ils

surface du mondo, comme l'Angleterre. rencontrèrent le (fermanie.

Riposte de M, Gumbetta.—M Gam-

betta à répondu que la Fran:ze n'était

pas dans la même position ue I’An-

oletorre. ‘ Nous désirons, a-t-il dit,

poursuivre une politique française et

transmettre intact à nos successeurs le

patrimoine que nous avons reçu. Notre

politique est d'une nature défensive et

nationale et tend au développementdes

intérêts du pays. "”
Le rot.—On a ensuite procéde au

vote, et les crédits ont été votés par

400 voix contre 52, L'extième gauche

s'est abstenue.
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CONFERENCES RELIGIEUSES.. Les con

férences du Fèro Jutteau attirent cha

que soir à la Basilique, un nombroux

auditoire.

BÉNÉDICTION D'UNE Fulise—la bé

nédiction solennolle de la nouvelle

église du Cap St. Ignace a eu lien lo

promier du courant. Cest le Révd. M.

Bernier, curé de St. Ferdinand d'Ha-

lifax, qui a officié, assisé des Revs

MM. Louis Berniur et Bernard Deruier,

aussi do St. Ferdinand d'Halifix, com-

mme diacru et sous-dincre.

a

FELEw® APH). 0 NullALE

CulR D'APPEL—On pense que le
terme sera clos demain après que les

jugements auront eté renrlus.

Yaris, 5D—M. de lesseps, dans un

article sur l’Algério et la Tunisie paru

dans la Nouvelle Rece, nie que les

Arab»s soient influenezs pur le oa

tisme religieux,
Aux élections supplementaires pour

la chambre des députés, Humbert, un

amnistié de la Commun: à été clu a

Lyon.
L'ex-impératrice Eng: nie est oblique

de garder la ehambre dans son hôtel à

Londres, par suite d'un etais qu’elle

a faite récemment.
Un annonce quo le profestur Nor-

denskjold se prépare à fire use Bou

velle expédition au pole arctique.

Mustapha-ben-lsmacl, ex-grand viz

da bey de Tunis, vieut d'acheter

ciny hôtels, dans la vue de la Faisande-

rie, 4 Paris, woyennant la summu de

200,000francs.
Tous les groupes da parti libéral au

Heichstag allemand -- son: vntendus

pour agir de concert quand des ques

tions importantes seront traitées.
1

LA TAXE DE 5'Crs.— Il est à peu pis

certain que le trésorier do la cité com-

meucera lundi prochain à rembourser

les contribuables qui ont payé cetto fa

meuse taxe. les élections sont termi
nées ; le mairs de Québec a été élu dé-
puté de l’ortneuf à lu législature locale,
et rien ne l’empêche plus maintenant
de donner toute son attentiun aux af-
faires municipales et de commencer
par signer au nom de la eité le billet
qu'il a été autorisé de signer pour so
procuter l'argent nécessaire au rum

boursementdésire.

CONSEIL MUNICIPAL — Âpiés un ajour
nétaent de trois semaines, nus édiles re
prendront vendredi soir le cours de
leurs séances régulières,

EMPOISONNEMENT.—SNI NOUS CH CIGVOLE
le Mreury, un jeune officier qui suit
en ce moment les cours militaires à la

On mande de Matril que ls minis- {Citadelle, aurait été empoisonné avei-

tire espagnol étulie plusieurs projets {dentellement hier, en absorbant une

de loi pour abolir l'esciavage à Cab {dose de morphine qui lui a été servie

en indemnisant les planteurs. par mégarde. Des antidotes lui ont été

M. Rouvier, le nouveau ministre lu |adimitilotrés, mais nous ue savons pas

COilueite, a Ted très cordialement

|

dans quel état se Lrouve aujourd’nui 1»

aujourd’hui, le comité français en fu-

|

malade.

veur d'un traité de commerce francu-

américain. I! s'est déclaré pret à rap-

peler le lécret concernant l'admission

du port américain en France, si les

antorites américaines s'engagent de leur

sôté à étabirr un =ystème eflic.ce dius

pection.
La chambre les Aeputés à invalidé

lee élections de Ladoucetie et Amagat,
pour raisun d'influence in tue de la part
du clerge.

Londres, 5D.-—Un dit que le prince

sopold épousera la princesse IIciène

de Waldeck au mois de mars, La ma-

riage sera céléDre au chäteau de Winl

sor.
Des bijoux valans £18,000 ont vie

vulés au château de Lori Hill Trevors,
dans le pays de (alles.

Le colonel Stanley, vfficier cu re

traite et parent du defunt primicier

Stanley, s'est suicidé, à Windsor, en
se tirant an coup de revolver,
On man le de Dublin, qu'avant hier,

Mile Reynolds, qui fav partie le
la ligue organisée pur lus fummes en
Irlande, a précédé les officiers de la
justice à Dorchaven et a conseillé aux
fermiers de ne pas faire de compromis
avec eux parce (ue la liguo refuserait
de leur venir en aide. Un fermier a

suivi ses conseils.
St. Pétersbourg, 9.—Un nouveau

soulèvement contre les juifs est 1wmi-
nent.
Rome, 5,—It est certaiu qu’au pro-

chaines cérémonies de canunisation, Sa
Sainteté provoncera une allocution affir-
mant la nécossité du pouvoir temporel,

(ienéve, J.—La population de Ia
petite ville d’Elm à quitté len lroit, &
raison des mines que l’on fait partir sur
le vorsant de la montasue, pour en dé-
tacher les quartiers de roc qui mena-
cont de descondre dans la val'éo et de

LES VLISSADES —Avec l'hiver arrive
la siison des glissades, et il no 80 passe
pas d'année que nous n'ayons à enro-
gistrer un certain nombre d'accidents
plus où moins sérieux arrivés tant aux
glisseurs qu'aux piétons, Parle temps
qui court, partout où une pénto quel-
conquo existe, et Dieusait s'il y en a à
Québec, on «st à chaque instant exposé
à se faire rompre les jambes, La police
devrait fairo une guorre sans merci aux
gamins qui cnfieiynent ainsi les régle.
ments municipaux.

Voici un exemple des daugers aux-
«quels sont extosés les glisseurs cux-
mêmes :

Vendreli dernier, à Lévis, sur la rue
St. Laurent, près da village Bienville,
un joune enfant de dix ans, Télesphore
Bretun, à été victime d'un accident qui
out lui coûter la vie.
Tout le long de la rue St. Laurent il

v à unoclôture, soutenue, en dedans de
la rue, par (los appuis de quelques pieds
de hauteur. Le traîneau du pauvre petit
descendait à tuute vitesse, lorsqu'il de-
via de sa voie et s’engagea sous l'un de
ces appuis, contre lequel le visage de
l'enfant alla se frapper. On voit aur le
morceau «de bois l’endroit où les dents
se sont enfoncés à une profondeur d'un
quart de pouce!

Les docteurs Blanchet, Marsan et La-
flour ont enlové la mâchoire inférieure
et fait les pansements quo nécessite l'é-
tat du blessé, dont la vie est en danger
mais que les médecins c:pèrent copen-
dant sauvor.

COMMENCEMENT D'INCENDIE. — Une
alarmo sonnéo à six houres, hier soir,
appelait los pompiers à la résidence de
M. W. D, Campbell, notaire, située sur
le Cap. Le feu avait été mis entro les
planchers et dans les colombages d’un
mur, par les tuyaux des fournaises. La

Palerme, 5.—On a commencéle j rocès fumée était tellement épai“se qu'il 
.ges très fortes existent contre lui.

| dernière émeute militaire, à assailli et

prestige. La question est de savoir si, de Blignères, contrôleur général de
sans nous lancer dans des aventures, pane on Egypte Lox citation est iC A pe “ 5 : ‘ ove
nous désirons avoir ane politique étran- son comble et l’on appréhende une

gère. Nous mo pouvons abandonner! ponvelle révolte.

|

fut assez difficile de découvrir le siége
de l'incendie. On y parvint cepondant
ct aprus avoir enlové lo tapison enfit
autant d'une partie du plancher et l’on

frappé aujourd'hui, dans la rue, M.;Commenca à so servir do l’appareil Bab-
cock, Lo résultat n’étant pas assez
prompt, les gros broyaux furent mis en
réquisition ct en quelques minutes tout
danger avait disparu. Mais il fallait

a nerne T1 voir le gâchis causé par l’oau ot en par-
DEPECHES DE MDI ticulierpar la fumée. Les Jommages

On mande de (Queenstown, que lo sont estimés à quatre ou cinq cents
a maison était nssurée.

du célèbre brigand Esposito, Six char-

Le Caire, 5.—Arabi bey, chef de la 

Dernereeuerar carre 0 vierm

ACCIDENT.—M, Wm. Armstrong, de
St. Roch, est tombé sur le trottoir en
face de sa résidence, hier, en travaillant
à poser los doubles chissis. Il s'est
fracturé le bras.

MORT SUBITE.—Un petit gurçon d'une

douzaine d'années, qui était employé

sur le chemin de for du Nord, a, parait
il, été trouvé mort dans son lit.

MORT AVCIDENTELLE. — Ou vapporte
qu’un nommé Jolin, de cette ville, cat

mort il y a quelques jours, it la suite
| d'un accident.

VOL ET ARRESTATION.— Un jeans hom-
mu du nom de Laperriire, ot qui parait-

il n'on est pas à son premier méfait est

entré hier après midi chez M. Drolet,
rue Lichmond, et a demandé si c'était
là chez M, Masson. On lui a naturelle.
ment répondu négativement. Co qu'il
a fait ensuite prouve qu'il n'avait pri
qu'un prétexte pour commettre um laur-
cin car en © retirant il s'est empa
ré d'un pantalon suspendu iv uns cor

ide. Disons de suite que notre individu
avait cru préférable de intro Hire pat

la cour.
Lapoiricre copendaut avait compt

sans l'ai! exercé d'une demois-lla cn
visite chez M. Drolet, L’alarme fut d.
suite donnée aux gens de la maison qui
sortirent par la porte de facade et arri-
veront dehors pour se roncontrer nes «
nez avec le voleur qui licha le pantalon
ct prit ses jambes à soncou, «li enter
dant les cris ne “ Police ! police :” Mal:
houreusement pour lui, en arrivant à
Panglae de la rue, it tomb dans tes hr:
d'un cunstible oui s'ompressa de le con-
duire au viclon.

COUR bU nFronbER— Un chutetio
qui se tient d'ordinaire sur la place de
Ia Dagilique, o été condammn“ hiver a
cing plastres d'umenda plus les frais.
pour avuir insulté un vieillard qui pus-

sait tranquillement son chomin et dun!
les vauriens fon* >cuvent leur bouffor.
La recorder a dit que sil y avait récl-
dive de la part du charietier, il le con
damnerait à quarante plastres d'amerilr
co qui est le maximde la peine.

ÉTRANGES PRISONNIER--—Il y avar
hier au poste con*ral de la potine, deux
maz oifiques chiens do chasse qui un:
été capturés à St, Loch, etant appo
temmont én quête de leur maitre,

réLéGRArHIE ——Le cable qui a et
immergé dernièrement dans la rivière
Saguenay, a un peu plus d'un denmi-
pouce de d‘amétre. Lo fil condueteur
est entouré d’un fort laiton de cuivre qu
le contourne une vingtaine de fuis,

———irpmm—
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MACHINE INPERN ALE. —— NOts CHIPrun
tous au Monde, de Montréal, lez de-
{ails suivants sur la découverte d'une
machine infernale, don* nous parlions
hier :
Samedi aptes-mili rue personn

en passant sur le talus du Champ-de-
Mars, en arrière du Palais de justice,

vit une buits oblongne en tôle galvani-

sée placée dans la cour du palais, Elle

ratnassu la boite et ln donna au sergent

(tadu. Celui-ci avant de la placer dans

la chambre réservée aux objets trouvés

eut la curiosité de voir ce qu'elle cou-

ten.it. La boite, dont les dimensions

étaient de huit pouces par quatre con-

tenait un mouvement d'horloge destiné

à fairo jouor nne batterie. Au fond dv

la boîto étaient environ cing où six li-
vres de dynamite qui avait l'apparence
de petites globales homéopathiques,

Il n’y avait pas à s’y tromper, ce
tait une machine infernale en pleinr
activité : au moment où la boîte fut dè-

posée au poste central le mécanisme

intérieur était en mouvement. On ar

rita le mécanisme ot la machine infer-

nale fut portée au département du té-
légrapho d'alarme où des connaissours

prétendent que la charge de dynamite

était suffisante pour faire sauter une

aile du Palais de Justice. On so perd

en conjectures sur les motifs qui ont
pu pousser des criminels à vue pa
roille tentative.

Autres détails-—Uno foule de cu

rieux est allée ce matin au bureau du

chef do police pour voir la machine iu-

fernale qui avait été trouvée samedi
près du Palais de Justice. Ia hoite

fut portéo par le détective Gladu che:

M. Boyd, armutior, rue Notre Dame.

Là, en pronant des précautions oxtra-

ordinaires on enlova le mouvement

d'horloge de la machine. Co mouvo-

mont a été examiné par des horlogers

qui ont déclaré qu'il était de fabtique

américaine. Tlesten tout semblable

à celui des réveille-matins de la valeur

d'une piastre. La clé pour monter Ia

machinétait fixée à un came attaché

au grand ressort. Co camo tournait

lontement et avant do finir son évolu-

tion il luisgait tomber uno lige d'acier 
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sur une capsule.

d'un demi-pouce de diamoétre dont l'ex-

trémité inférieurs touchait à

>
à

boite.

 

me de Judée. M. Pouillard, ingéniour
de mine, recut instructions ‘de ‘décou-|

FO vrirla substance contenue dans la boîte ‘
| ot il déclara an premier examen qu'il

on fit que c'élait un mélange do nitro-
glycerine et de carbonatu de chaux.

) "Te détective Gladu nous dit que
c'est un jeune journalier nommé Thos.

Miron, agé de 17 ans, quia déeouver!

la machine infernale. Lorsqu'elle a!

été déposée au poste on constats on

l'ouvrant qu'il n'y avait pas de cap-
ule sur la cheminée placés sur le tube.

Le mouvement d'horloge n’était pas en
ietivité. Le public est toujours vive 

 

 

 

ment intrigué par le mystère qui plane;
-ur la dé“ouverte de cet infime engin,

de destruction.

1.Noit.—Jeudi matin, des passants
mt vu deux corps noirs se balancer aux

pranch-s d’un chêne, an bord do la
voutn, à loxtrémiité ouest du village

, Caroline du Nord. La nou-
voile set répandue ‘“ comme un fou
de foréi, * bzaucoup ds personnes sont
alléas contempler ce spectacle, et dans
ww nombre des curieux il s'en est trouve
qui ont reconnu les corps pour ceux
fes nègres Shadeack Hesder et John
Brodie, qui étaient emprisonnés dopuis
puebques trinps cumme meurtiiers pré
-umés d'un nommé Tom Lyneh. Ce
point écluirel, On s'est rendu chez le
zcôtier pour lui demander les cireons-
<ances del'accident arrivé à ses prisou-
niers, Le gedlier à dit qu'entre 3 et 4
heures du 1matin, une centaine d'hom-

nos musqués et armés sont venus l’'é-
veiller où le requérir de les accompagner
à la prison, Soupronnant qu’ils avaient
qeque dessein iegal, il a prétendu
avoir pis les clefs dé Lu prison, Mais
va lui a repondu do ne pcs dire de
Letises, où denx iles visiteurs Pont pris
par un bras. mais sans ul faire de mad,
4 ils ont en l’attention d'engager La
gobliere, qui plearait, à sécher ses lar-
mes, en lui promottars quil ne serait
pas touché à un chovsn te la tite de
son mari.
Leg dlier à lou eid ewan lait à ha

arisen, dont il «ouvert la porte en pro-
testant qu'il ne cédait qu'a la force. Ku-
suite, on lui a demandé quelles cellu-
les vecupaient les loux nègres, et il les
n indiquées en faisant observer qu'il
s'on lavait les mmains. À la vue des
hommes masqués qui vntraient daus
cellule, Hester a dit iu Brodie quo leur
heare avait soon, et qu'autant valait
révéler tout co qu'ils savaient au sujet
du meurtre de Lynch, Et aussitôt i a
commencé sa relation, mais comme il
svait un vice de prononciation qui le
faisait parler lentement, le chef de la
bande s'est impatient et a commande
d'emporter les deux nègres ett d'en faire
* co qui avait été convenu.” Le goôlier
n'en savait pas pins long, mais dès l’ins
tant que les corps des deux prisonniers
venaient d'être trouvés penlus à un
arbre, au bout du village, il n'hésitait
pas à aupposer qu'ils avaient dû être
lynchés par les mêmes inconnus qui les
avaient enlevés de prison.

L'excitation produite par l’événement
n’a été que passagère, attendu que, dans
l’opinion du plus grand nombre, Bro-
die et ester étaient réellement cou-
pables du meurtre de Lynch et no mé-
ritaient en conséquence aucuno sympa-
thie.

POxtord

sa

RESPECT DES BASSES-COURS.—1in l'u-
nisie, un colonel avait imposé à son
régiment jusqu'au rospect absolu des
basses-cours.

Or, un jour, le colonel, en se proine-
nant, à l'ereille frappée par un bruit
guttural, qu’il reconnait aussitôt pour
le dernier soupir d’une poule étranglée
par uno main expérimentée.

Il se tourne et aporçoit un vieux
hussard on train de glisser le corps du
delit dans sa sabrotache.

—Jfussard, s'écrie til,
ordre!
—Mo voici, mon colonel, dit colui-ei

on mettant une main à son colback ot
én appuyant l’autre sur la tête de sa
victime.
—Pourquoi avez vous tordu le cou

à Cette poule !
—Mon colonel, elle m’a provoqué

el mo regardant d'un air insolont… Æt
quand il s’agit de fairo rospacter l'uni-
formo du régiment...
Le colonel se mord les lèvres pour

réprimer un violent éelat do rire,
—Allons, passo pour cetto fois, mais

n'y revenez plus, huseard !
~Mon colonel...

avancez à

M ui faisait partir un marteau tombant;

à la subs-| longue entrevue
tance explosible placée au fond de ln éer., de Erdenhei

La substance explosiblo était cou- | qui a élevéIr

verte pur une épaisse couche de bitu- v

1

14. rence rt, grands Post wired,

 

—Désormais, quand vous rencontre- {
- rez des poules, jo vousordonne de baie-

La capsule était posée sur un tuba, ser los yeux. |
L'HDILE ST, JACOB—A la fin d’une

avec Aristides Wcleh,
im Stock l'arm, près

Penu.,co monsieur
o«quois +t Parole div: ¢ Je

eux quo mon palefrenier continue:
Iemploi de PHuile St. Jacob, parce que |
c'est uno excellents chose pourles che-
vaux, ” Tous les amateurs de
les plis ec'ébres l'emploient.

| de Chesnut IL,

chevaux

J

PIANO IKVABE

carré et droit,

*e<iuxtruments ont été devant le publis con-

hiuisseur dopuis bientôt cinquante (20) années, et |

sur leur excellence seule, ile ont obtenu uns pré- by

fiminence roa ashetée, qui en fait Jes premiers |

pinnos du monde pour te son, Ia touche, la maîn- |
‘ > id'ruvre et la durabilité. |

à Quebec :

LEMNARD x ALLATRE.

Au: iles célèbres Pianvus Weber & Co , New-
cotubCoy, Dominion Prato Cov, Geo, W. Wee
her, Stevenson & Co., Behring & Co.
Harmoniums d'Fglise et de Su'on des fubriques

suivartes ; L'omition Crean Co. JF. Estey & Cu,

Suvth Organ Co, "Doherty & Co. Mason &

Mamlie. Conditions faciiss. Prix tris bus,

BERNARD & ALLAIRY
£5, 1ue la Fabrique.

Ma .hiues à C-avtre de rentin :—Williams, Sin-
gers, Appleton, L'écillating Shuttle, Wheeler &
Wilzen, White, cleo Conditions, payable jar ver-
=1uient.

AUD & ALLAIRE,
Editeurs de Mu-ique,

ti, rue In Fabrique, Québec,

Nevle np nee
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JOSEPH DONATI

Mornager et Bijoutior, V38, rue of foi}

Loose SE Jour, et 240, rue St, Paul,
eu Pare Te gare du Paltis,

À l’houneur d’annencor, qn'en conséquence de
In confiacration du S juin, qui a nui considéra-
hlomen:t RU genre Jo conneree qu'il exerce, il eu
est vonu à fn détermination de faire un certain
sacrifies sur hon nombre d'objets, L'a-sortiment
d’horiorsrie et de biiouterio est toujours tres
complot à ses deux thaeasing, etles plus difficiles
y trouvent tutiours l’objet propre À les satisfaire

Héparation de montres, horloges et bijoux ga-
rartic et & hon warché,

 

me +n

LA TCUN, UN RUUME OU LE MAL DE
GORE doivent être arrêtés dans leur progrès
La néglignnce amène fréquemment une maladie

de poursons incurable où la cnnsomption. LES

PASTILLEYS DE BKOWN POUR LES BRON-
CHES ne eansent pus de désordre dans l'estomac
commo ios siropa et les baumes enscignés pour lu

toux, inais elles agissent directement sur les par-
ties onffnmimées, adoucissent l‘irritation, donnent
du soulagernent dans l'asthme, la bronchite, les
rhumes, le catarrhe, ct les maux do la gorge aux-
quels sont exposis les chanteurs et lus orateurs

publics,

Pendant trento uns les Pastilles de Brown pour
es hronches nut été recoinmandées par les mé-

decins et out toujourg donné uno satisfaction
parfaite. Ayancsubi l'éprouve d’un usage général

et corstant pendant une génération entière, elles

sont parvenues à un rang hien mérité parmi ela

quelques remèdes utiles du siècle.
En veute partout à 25e la boîte.
mars 1K81—lag&h

REPOS ET CONFORT POUR
MALADES.

LA PANACES DES FAMILLES DE BROWN
n'a pus d’égale pour guérir los douleurs internes
et extornos. Ello guérit les douleurs dans le
côté, le dus où les intestins, lo mal de gorge, lo
rhumn + ena, lo mal de dents, le mal de reins
sto., etc. Elle purifiera le sang promptewont ear
:on action est puissanto. La panacée domestique

deztrown est reconnue comme le meilleur re-

mède, possédant double force d'aucun autre
élixir ou liniment dans le monde et devrait se
trouver dans toutes les familles afin de l'avoir
sous la wain en tout temps, car c’est lo meilleur
remèdo dans le monde pour les crampes dans
l’estomao et douleurs do toutes sortes.
an VOnte chez tous les pharmacions à 25 cents

la bouteiil

LES

MÈRES ! MÉRES !! MTRES ! ! !

tes-vous troublées la nuit et tenues évoillées
par les snuffrances et. es zémissements d’un en-
fant qui fait sos denta? S'il en est ainsi, allez

shorcher tout do suite une boutsills du SIROP
CALMANT DE Myx. WINSLOW. Iisoulagera
immédiatement lo pauvre petit malade — cela cet
dertain ot ne saurait faire ls moindre doute. 11
n'y a pag ane mère nu monde qui ayant usé do ce
slrop no vous dira pas aussitôt qu'il met on ordro
los intastins, donne le repos à la mère. soulage

enfant ot lui rend la santé, Ses effets tiennont
de la magie. Il ost parfaitement inoffensif dans
tous los cas ct ngréablo A prondre. Ii est ordonné
par un dos plus anciena et dos weillours médecins
du sexo féminin aux Etats-Unis.

Envente partout À 25 cents la bouteille.
Québec, 29 janvior 1881. »

enn enami ll

EMULSION DEE PUTTNEL.

Pour toutes les maladies telles que scrofules

épuisement norvoux, anxiélé montalo, fatigue
du cerveau. nitection des hronches ot de ln gorge,
consemption, asthme, coquoluche, maladies des

fommer et des onfaats ot hoaucoup d'autres, pour
lssquetles l'huile do foie de moruo et les hypo-
phosphites sont hautement et justement appré-
ciéos non soulement par les médecing mais encore
pa le public en général. En vento partout,

Prix 50 conte.

etn-rrremmmre

| Tuite dans toutes les rigles dn 'art

“iraclens,

L'EVENEMENT

EMULSION DE PUTTNER.

Nous attirons spéeislement Vattention de os |PL
lecteurs eur l'annonce de l'Hmulaion de Puttner,
qui paraît duré nos Golonnez et qui jouit de la
plus grande réputation médicals duna le publie
et parmi les médecins Les titres de l'inventeur
À Ia confiance du public gont que cette @nulrion
coutiont la plus forte propurtion d'huile da foie

de morue pure qu'aucune autre et qu’elle est
Eile eat

azrénble au guû: et les estoninea les plus lélients
Ia supportent- On Ja trouve chez tous les phar-

2020me

MANCHE MONETAIRE,
New-York, 10 bs., 5 déce.utire T881.

rremiër.s cotes Echange Storling 3 jours 4.27
wants curs 4.51: Gresubicks, 1.
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1 261 3155
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DinqueMontréal --} 8200 } 4 020 ; 202, 202

Marchands....…} 100 ; 3 | 128 1e
IN Commerce. -j 50 | 4 | J44] 48“Ontario... 40} 2 | 62 6}
" ‘oronto. 100 | 23 164
* Féderale 100 + A mit
** Molson Bo 0 3 12€! 1r:
** Peuple. i 2 oy 9
"*  Jacques-Cartier] 15 | 2 | 110 ID
“ Union... pt 110; 23 0;
‘ uébee . ....... 18} 201 16S 410
‘+ Nationalo.…..…]| 80° 2 | 8
** Yehange....... ; 100; 4 | 140
“ Impériale. 0: 3;
*  Consolidée!L.. | | |
Bust.Townelipe] rouge | 114
* Dominion | {1 171
“Hamilton Pooh 127 11K
“ Standark... ats 106
= Hochelagi | ; Re 85%
© Ville Marie. . ; | Ral 3

Cie. Chemin de Fer i !
Hiaves do In Cité... 50° 8 | 126 |125

Cie, Huvig, Michelieu..; 105 1 24 1 69 5
Cie. Assurance Royale! ; ! ;
Canadienne. . 01 5 8 i to

Cie. Chars Urbains de! {
a Basro-Vilte....…... 5005 {hs

cie. Assurance Qriéhoc, 100 i 320 IN
Cio, Traverse Lévis et] 2j
Québec dornier3 mois: 110} 2°: 12 | 314

Sot, Tréts etblacements) 10h 2 ; 6 14
str. Artisans. 59 | 3 60 | 4   

Aations de Bangues nchetdées sur marge,

a. I. BURROUG §,
courtier 4 tetions de langue et Agent Financier

St. Lawrence Chawhers, No, 4,
flue St. Pierre, Dasse-Ville, Québec.

COUTITAEEGRETE

DECES.

{lage de Zf uns,
funérailles auront Ton mercredi

matin àheures Le eonvoi quittera la mais n
mortusire Tue Parke a 9} heures. Lex parents
et umis ont priés d'y ws“Ris ter sant autre invi-
tation

Le 5 du courant M. Narcis:e
Jolin, les

 

 

A Notre-Dame do In Gardele 5 du conrant. à
l'age de LI anus. Joseph Fravçois Edwœond,
eutunt de S'eur Edmond Wireman
 

Asnomees Nouvlies

SALLE Vic TORIA.

VENDREDI, 9 DECEMBRE 1881,

CONCERT D'OPERA
DONNE PAR

Hinde u“SsANk

 

Admission... ... , MG ets
Silges réservé: 75"

tinleries. 35°

Billets à vendre chez MM, R. Morgan. A. La-
vigne, Bernard & Allaire, À. Vézina, et C. E,
Holiwell.
Le plan de la Salle peut se voir chez M. R.

Morgan,
die 1881

Venant d'arriver!

A. 0, BAYMOXD, LIBRAIRE.

2 Cnis-es de livres d'histoire ‘littérature con-
tempor:1ine).

! caisse do livres d'images pour enfants.
1 do do luxe. .
2 du albums photographizues, do autograplhiques.
do authographes, du <erops.

1 do cartes de Noël et jour de l'an
1 do livres de pridres ete, ete.

A. 0. RAYMOND,
Librairie du Bon Marché,

dv, rue Ja Fabrique, M. V., Québee.

Quéhec, 5 déo, 1881,

RECOMPRNSH

Montre d'or, ete. perdus.
 

Perdus, hier matin, soit eur l’Esplanade ou
gur Ia rue St. Jean, (en dedans).
UNE MONTREd’or aves une chaîne d'argent

à laquolle sont fuspendus un médaillon ct un
petit chien de même métal.

per.onne qui rupportera © 9 obiots an
No.La! Esplanade, sern Fceompensée.

. SMITH,
6 déo. 1881-31

AUX ACHETEURS!
Nous sreussignés, mwrchands - épiciera de la

Basse-Ville, consentons, à partir de lundi le «8
nuvembre courant, À former chaque suit nos éta-
b igsomonts respeotifs à 7 heures, juequ’à nouvel
ordre, excopté toutefois les samedis et voilles de
fêtes.

LOUIS BOURGET.
N. CHOUINARD.
PAQUET & POTVIN.
EMILENN ANGERS,
CROTEAU x FRERE.
MISAEL THIBAUDEAU.
DD, WATTERS & CO,
F. MARTINEAU,
VICTOR POTVIN.
JEAN IURSR
LOUIS POULIN,
TOUSSAINT & FRERE.
N. CANTIN

Nous prtons respectuousement en conséquence,
nos pratiques et Lo pit lic en général, d'acheter
avant citte heure.

  80 nov, 1°81—Ifp

ve TE

Anno- “LNouvelles. |

VENTE CONSIDÉMBLE 2LIVRES!
Pit

{
|

Oct. licomi+eux & Cie, |

La Biblio lijue bs teu l’'hon jee Daval,

LUNDI SOIR, je 25 Difcembre. et les suirs rui-
vante, à oiUe smile d'encan, 463, rue et faubourg
St deun, Québees

Nous avons reçu instruction de vendre à 1ne
elière, lundi voir. le QU décembre, et les soir« sui-
vants, la Libliothèque de feu l’on. jure Duval,
comprenant enviren #0) volumes d'ouvrages de
Droit, de Science d'Histoire et de Littérature
Lo catalogue est sous presse et sera adressé ,

fons peu an pubiiz,
Sadresser à J. 0. FIL EAL, agent de Hibrai-

rie, 11. ru6 Arsay os, vil à notre salle d'encin. La
vente « 7 heures + in. Livres visibles le: 1 eon-
rant.

COL LEMINTN WC
Sdembre 1-51

 

PERDUE
Samedi soir, Tue In Fabrique, près de ja Basi

lique UNE PAUODE eu Lelleterie (outre notu-
le). La personue qui sa rupportera à ce bu-

reau obligera infiniment (t ser récsinpensée,

ñ déc, 3841—ifp

HU ET REN?! HUITREN!!

MALPECOT ARNOT EDS

. +
+ vente pos Me

1a .
Foudiraie,

GS rue NOTRE DAME,

Ensse-Ville.

 

AVIS AËX ENTREPRENEURS.

 

‘tn recevra à ce bureau, jusqu’à VENDREDI,
le 3{me jour de U'cembre prochain, inelugive-
ment, des soumissions cachetées, ndressées au
toussigné et portant [a souscription ‘* Soumission
pour un Hopital de Marine, A Chicoutimi,
Québec.” pour la construction du dit Hopital.
On pourravoir les plans et devis au Bureau de

Posto de Chicoutimi,ainsi qu'au Ministère des
Travaux Publics, Ottawa, À commencer de
LUNDI, le 12 "Décembre prochain.
Les soumissionnaires sont avertis que l’on ne

prendra leura soumissions en considération
qu’en autant qu ’elles seront faites sur les fur-
mules imprimées fournies rarle Ministère, et
qu’elles sctont signées par les soumissionnaires
eux-mènes.
Chaque soumission devra contenir le nem de

deux personnes solvables et responsables, dixpo-
gles A devenir cautious de l'accumplissement
fidèle du contrat.

A VENDItE.
UN EMPLACEM ENTsisitué en Ja Cité de‘Qué-

bee, quartier Jaeques-Cartier, contenant” qua-
rante trois pieds neuf pouces de front sur soi-
Inte deux pieds quatre pouces de profondeur.
2 Conditions factles

S'adreséer à
F,:T. JEAN LORTIE..

Notuira,
No 12. rue Ste. Anne, H.-V.

Quétee, 18 rovembre 1551,

A VENDRE.

IN EMPLACEMENT situé en Ja Cité de Qué-
bec, rue de in Keine, mesurant cinquante-sept
piede de tront sur trente-trois piédx et quatre
pouvez de profondeur. 2 Conditions faciles.

S’adresser à

T. ST. JEAN LURTAE,
Notaire

No, 12, rue Ste. Aune, H.-V.
Qu'bo, 1% covembre 1-81,

A TRH AD AR KIL

UN LOI DE TKURE:
“tr. Ruch de Quon
et demi de
protondeur.

tae dar \e quartier
<, inesurant vingt-deux nieds

(rent suc einquente-nenf pieds de
id" Conditions faciles

 

S'adresser à

PF, XI, JEAN LOnTIF,
Notaires

No, 12, rue Sto. Aune, H.
Québer, 18 noveubre I 81,

Couvertes! Flanelles1

Drap de Castor, Pilote!

Nous avors irain'ennnt Te troisième supplé-
ment de Ccuvertezs, l'innolles, Draps de Castor,
Pilote.ete.. direct de ches les meilleurs manufas-
turiers d’ Angleterre et de 15 à 20 par cent plus
bas prix que l’année dernière,
Nous pouvons recommander ces marchandises

en toute confiance, batés sur une expérience de
quarante ans, el touis>urs ces manufacturiera ont
donné al’acheteur bicine et entière satistaction
en fuit de qualité et de valeur réelle.

J par cent d’escompte.

GLOVER, FRY & Cre.

AUX MESSIEURS !
Notre département est maintenant au complet,

Un choix magnifique d’toffes à Pantalons, à
Habits, Drap de Castor, etc.
Habillements faits à ordre et promptement.

Tant qu'au stylo et à Ia confection, c'est insur-
passable,
Vêtements de Dessous, Bus, ete, en Laine

Evossaise, Merinos, Gunta, Mitaines de Kid et
autres doublés où non deublés.,
Les plus nouveaux genres en Cravates de Soie

de Line, Colletr, Poignets, ete.
Nous avons Aussi en main et nous ferons À

ordre Chemises Blanches, Chemises de Fianelle
et Robes de Matin.

GLOVER, FRY & Cir
_Quthee,Ionovembre 1881. Le Ministère ne s'engageÀ accepter ni la plus

hasse, ni aucune des Bouizi-sions.

Par ordre,

LHL ENNIS,
Secrétaire,

Ministèredes Travaux Publire, #
OTFAVA.ZS novembre Issi 3
5a/7e. 1881—8fp

NOUV E Lt E

Maison de Pension

M. 1. N. MARCEAU
A l'honneur d'informer le publie voyageur,

qu'il a ouvert le premier du courant. pros de
sation du chewin de fer, à SLE. MARIE DE LA
3EAUCE, une mairon de pension de première
classe où l’on trouvera tout le confort désirable,
Les salong ne le cèdent en rien à ceux des hôtes
de la ville, et la table peut donner satisfaction
au gourmet le plus exigent. L'établissemient
comprend de plus une zûlle de pigeou-Aole et
deux salles d'échantillons pour les comumir-voya-
geurs. Le service est fait avec dextérité, et les
prix sont fort raisonnables.
Doux voitures so t constamment à La

tion des pensionnaires.
30 nov, 1881—linp

Club des Patineurs

de Quebec

dir poise

 

REDYCTION GRE

Billets de famille,
Billets simples, -

Y.es rouscripteur’
admis era is. ;
Les spectateurs non souscripteurs sen: admis

Moyconant dix centine
On ne prend pas d'abonnement pour une domi-

gaivon.

Balk NX.

$8.00
4.00

aux ssitées œusivca’E sont

R, CAMPBELL,
ec Trésorier

Ciuh der Patirezrs de Quebec.
Si) vor. 18s1,

 

Nouvelles lampes!!
Revues directement des fabricants et vendues

nu prix du eros:

UNE GRANDE VARITTE

af

:
i
i
à
1

TH

Lampes Lampes ut able,

| NARS
Lausypes we Latin:

| d'étudiaits“4eRe

| ce mura ile.

| i

| Candclabre- de salle à diner et d’antichambre.

Lampes ro ve=tibule et «lo pasen; 0, ete. ote, au

Dépôt d’Huile Astrale,

“rude li PASRIQEE,

 

| “décembre ‘831.

 RECU A LA

Librairi T. Garcibrairie À T. Garant
No. 17 et 19, rue St, Jean, H.-V.,

Porte voisine de he Banque d'Epargnes,

Un magnifique choix de Cartes de fantaisie,
pour Juur de Neul et Jour de l'An, choisies sur
tous tes marchés de l'Europe.
Une cuisse des nlus belles, des plus intéree-

sinter et des plus récentes publications fran-
çaises. par les meillears écrivains du jour.
Une caisse de Livres de Priéree, avce reliure,

dans le plus beat genre, Cuir de Russie, Ivoire,
Velours, te, tte.
20 dowsing Clapelets, Nacre de Perles,

rat, été . montés «a MM argert.
duns les genre: lox plus nouveaux,
Fournituze- pour klears. Ktawmines,

Cœurs et Hontons de Lys, Mousse Verte.
Deutelles pour Bouquets, Papiers de:
SP | e visite & t sollicitée,
Québec, 14 novembre 1881

Nouvelle Marchandises !

tre-
aver Uoquiller  

 

Feuilles,
v. Popiera

"vie, ete,

re
Nous atttrons | at eution sur notre s srortimert

de fun. jets =, com, re. ant CU, rmuisoles,

fadegens, pas, ete, Venant directement des
we dleures agntiniaetires d'Ecosse Cea particle
sont margu- © a de rrog Las prix
Chae, Ning Vestes du Laine. Jerseys, Re
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FYFE, WRIGHT & LEITCH
IMPORTATEURS DE

‘er.handises “èches
COIN DES

Rucsla Fubrique et Ste. Familie.
Qué ec, 11 novembre IK°1,

BAZAR ANNUEL
DU LA

C'harituble des Danes Catlo-
diqueez ole Québec

Sous le patronage de Sa Grandeur Monseigneur
LE. A. Tuscherenu, Archevéêgue de Yuébee.

Le publie est rerpectuonsement informé que
ce bazar, on fnveur des orphelins et des infirmes
de Vllosmee dey Révérendes Sœurs de le Cha
rité de Quétec, vo tiendra ie 12 DECKRE et
les juur« suivants, à la Salie v ictoria, rue Ste.
Anne, flaute- Ville.
Les personnes ayant quelques articles A offrir

sont priées de les envoyer à Mesdames J. Anetil,
. D. Brousscau, P. Brunelle, LL A Cannon, A.

P. Caron, C. Duquet, C. Déry, A. B. Dupuis, F.
Gourdoau, P. Jotieœur, © Péters, E. Picardd, À.
Robitaille. I, Roussel et P. Tourgngean.
Mesdames E, Benudot, N. Balzaretti, P. De-

fois. J. Rinfret et J. Shehyn présideront à ia
table des rafraichiseements, pie mw

Par ordre,
ROSALISC,DE MARTIGNY,.

Secrétaire.
Québec, 13 novembre 1831 —

Newb

  
  



 

PIACÈS DE GUITEAU.

Un lit dans le Coureèr des Flats

Unis:

“ Nous avons ryportc fa fia du re
cit dans lequel Guiteau, uppeié au
batc dus témoins, à pre-e sa Viu en re-
vue depuis son entice a la communau-
té d'Oneida jusqu'au meurltie da prési-
dent Garfieit. Imine liatement apres à
commencé le cuntre intertugatuire de
l'accuse par M. l’orter, qui. avec une
grande solenmité de voix et d'attitude,
lui a posé une tongue série de questions,
souvent d'une haute portée ct fort em-
barrassantes, auxquelles il « répondu
d'un bout à l'autre avec un sang froid
et une lucidité d'esprit imperturbables,
À cetto périvde du proces nous devons
nous arrêter un instaut pour analyser

en quelques mots la machs des faits et
la marche des 1mpressions qui an déri-
vent ; de là lu plan général qui se dé-
roule, un peu confusément à première
vue, mais clairement sion lo dégags
des détails et des incidents qui vy sont
inhérents.

¢ Si nous repassons dans nore esprit
les observations qui s'y sont déposé es
depuis ls commencoment, nous recon-
naissons forcement que assassin du
président Garfield n'a été l'agent de
personne, ni d'un parti, ni d'une pas-
sion, ni d’un principe :-—de quoi done?
et à quelle iniluence où à quel mobile
a-t-il obéi ? Toute la question est la;
tout le procès est la: cu ily a un
axiome qui n’est pas à discuter, c’est
que la criminalité d'un acte est en rai-
son direzte de l'intention daus laquelle
{la été accompli Trois solutions se
présentent. (Guiteau dit qu'il a obéi à
Dieu. Le ministère public dit qu’il a
‘Obéi à ses convoitises ct à ses mauvais
penchants, Entre les deux systèmes
eat la troisieme hypothèse, c'est que
l'accusé a agi sous le coup d'une aber-
ration chronique composée de prédis-
position héréditaire, de finatisme edu-
cationnel, et d'une sorte de délire reli-
gieux qui lo poursuit dans tous les
actes de sa vie jusqu’au moment où, se
compliquant de vertige potitique, il
aboutit à l'anéantissemeut complet de
Ia raison.

“ Son récit qui embrasse tuutes les
phases da sa vie, est l'affirmation im-
plicite et le développement de la pre-
mière de ces propositions : il a obéi a
Dieu. I! ne faut pas se demander s'il
Pa prouvé : mais s'il a prouve qu’il le
croyait, C'est-à-dire s’il était sincérement
sous le coup de cette hailucination,—
de cetic illusion. Nous avouons que
pour otre compté NOUS syMMes encore
dans le doute sur cette question.—Le

contre-interrogatoire du juge Porter est
l'effort de l’aceusation pour démontrer
la seconde proposition. Nous avons ait
qu'il avait commencé avant-hier ; il a
continué hier, et l'opinion générales à
Washington, nous dit une dépêche, est
qu'il n'a pas beaucoup avancé ni l’une
ni l’autre des deux parties. lénfin la
troisicize hypo hese, qui cousidererait
Cruiteau comme inconscient, et par con-
séquent comme irrespousable, est la
résultante de tous les faits, de tous les
témoignages, de tous les arguments qui
se déroulent à mesure que le procès
avance, et qui formeront l'arsenai de la
défense. Ajoutons quo l'attitude de
Guiteau au banc des témoins pendant
tout le temps que durent son récit et le
contre-interrogatoire de l'avocat pour-
suivant, est observée avec une extrême

attention par les médecins aliénistes qui
assistent régulièrement aux audiences,
et qui auront à exprimer officiellement
leurs opinion: sur l'état mental du pri-
sonnier.

« Nous en sommes au contre-interro-

gatoire du juge Porter. C'est la uno
épreuve décisive, une sorte de duel qui

serait cruellement inégal entre une
grande intelligence, éclairée et exercée,
comme celle du juge Porter, et un es-
prit ordinaire, si celui-ci avait à lutter
pour dissimuler la vé.ité ; les contra-
diction-, jes inconséqueness ne tarde-
raient pas à se révéler sous le coup
pressan:, réitéré, des subtilités que
habitude de la dialectique met à la
disposition d'un magistrat instructeur
rompu aux pratiques do la justice. 11
est cuticux de voir comment Guiteau,
que tour s'accorde à montrer comme un

esprit détraqué eu illogique, soutient
cette cscrime mentale, contre laquelle
il n’y à qu’une cuirasse possible, une
forte et sincère conviction,—la folie,

qui est une conviction dévouée. ”
Washington, 5.—M. Hamerling, de

Williamsport, a consenti à aider M,

Scoville à préparer son pinidoyer. Il

resto encoro une dizaine de témoins à

examiner pour la défense. L'examen
des médecins durera plusiours jours,
croit-on.

Après avoir entendu le témuignage
de Guiteau, plusieurs personnes croient

qu'il well pas fou, et ses parents croient|
aujourd'hui qu’ils ont besoin des servi-
ces d’un orateur distingué pour con-
vaincre le jury.
On dit que M. Scoville a dépensé |

toutes ses économies pour défendre son
beau-frère et qu'il est réduit à la pau
vreté aujourd'hui. Il se propose, pa-
rait il, da donner des conférences afin
de se procurer de l'argent.
Une fouls immense stationnait co

watin aux abords du Palais de Justice,
et Guiteau a paru très effrayé de l’atti-
tude un peu monac nie qui se lisait sur
beaucoup de figures.

Les médecins aliénistes ont comumen-
cé a donner leur déposition.

M. ISRAEL JULIEN
COMMERCANT.

179. Rue M. Paul.

OîFre actuellement en vente une grande quan -
tité de blé, avoine, urge, wrunu et gaudrivle
quelque pou endommagés.

A DI:s PRIX TRÉS MODERES

2 Déc. 1531—2sp

PERDUE
UNE EPINQLETTE on ar de Glainée, depuis

l’Exlize st, Koch à la Côte d'Abraham, Prière
de ia remettre à de bureau.
Récompense libérale.
SY uv. 1851—4fr

NOUVELLEMENT REGU

AV LIBRAIRIE DE |

\. F. +. DARVEAU |
151, rue St, Joseph, St. Roch

(VIS-A-VIS LE PRESBYTÈRE)|

Un magnifique assortiment d’Albums, Phaoto-
graphique,Albums à dosgein et pour autographes,
depuis 2) centins a 310. Un choix des plus variés
de carteside fantaisie, pour Noct et le jour de l'an,
avec inscriptions en français et en Anglais.
Aussi livres de prières, avec reliure dez plus

riohe, tel qu'en cuir de Russie, ivoire, Fatin,
velours, chagrin, etc .ete. Chapelets, en noire de
perle, grénat, ivoire, corail, eto , monté en fil
afgent; coquilles pour chapelete, dans tous les
genres. Littératures variées, livres de conte-
our enfants, depois cinq centins à une piastre.

Fournitures pour fleurs, étaminea,feuilles, cœurs
et boutons derose, de lvs, mousse verte, papier
de soie, papier argenté et doré, papier troud
dans tous les genres, etc, etc.
Aussi un choix des plus variés de iouets pour

enfants, propres À être donnés en Gadoaux.
Tuutes ces marchandises étant importées dires-

tement, seront vendues à des prix défiant toate
compétition.
Une visite est resp ectueusement sollicitée

A F. E.DARVEAL,
171. rue St. Joseph, St. ech,

1; oven.bre 1851,

 

Aux Gourmels.
LENTILLES | LENTILLES 1

- 1

vendit son droit d'ainesse pour un plat de len:
tilles

CLARET!CLARET!
Crit Bourgeois, P. de Cassagnac, 200 caisses de

co délicieux breuv.ze à

#53 lu douzaine.

N.B.— Ce via est tout aussi bon qu'un vin
orilinaire de 57 la dovzaine.
Nous invitons les amnteurs à en faire l’essni.
Un escompte es: accordé pour le commerce.

A. TOUSSAINT.
TOUSSAINT & FRERE.

ler l'rembre ISSI.

POUR LEDÉJEUNER,

CHOCOLAT LERNER
EXPOSITION DE PARIS. 1878

Obtention du premier prix

Grand diplome d'honneur.

Consommation nannnucHle dépassant

20.100,000 livres

IL À REMPORTE 30 MÉDAILLES
 

—

A vendre partout.
JOHN HOPE& Cie,

Agents Généraux,
Montréal.

2 Ivéc. 1831

AGENCE GENERALE
D'ASSURANCE,

Assurance contre le feu,
Assurance surla vie, ,

Assurance sur les accidents, ;
Assurance sur los glares polices,

AUX

MEILLEURES COMPAGNIES
ET AUX

PRIX LES PLUS AVANTAGEUX,
M. BROWN,
Agent général,

No. 4, St, Lawrence Chambers,
Rue St Pierre.

  

- | CU peur totes aunties Deadeurs of Ma

L’EVENEMENT

ON DEMANDE
De bonnes ouvrières pour coudre au moulin,

soit à domicile, soit dnna l’intérieur do ln fabri-
que do corsets, rue nsotre-Dawo dos Anges, 83.

3 nov. 1881—3(p |

JL i y.RQUE DU COMMERCE,

  

  

POUR RHUMA
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LH octobre 1851.
 

TS . “
Magnifique l'ano à vendre

OCT. LEMIE: X £ CIE

Un magnifiquePiann carré se 7. octaves. bofto
on boi- de rose richement sculptéo, étant Un ins-
trument de qualité supérieure, presque reuf. à
vendre à très bas prie. On peut le voir en s'a
dressan* à notre Faite d’Encan, rue et faubourg
st. Jean, Québec
novembre ISSI.

2.0 PAR CENTD'ESCOMPTE
CHEZ

BLAND GARAEAL & CIE
1-16, rue SE Jean,

frovitatien Speciale
vi pratiques et au public en

érul de se 'récurer des
      
seu

M orchaiutises nunvelles de préonière
I.grecdite of dans le dernier godt

% des Prix  Modérés
ET UN

FSCOMPT: ve DIN PAR CENT

xeru accordé d'ici au PREMIER JANVIER
pour tout achat fait au comptant,

2 Nous sollicitons une visite.

BELAND, GARNEAU & CIE.,
145, rue St, Jean,

Vis-à-vis le Marché Montcalm.
Québec, 13 novembre 1881—1m

Logement meublé à
louer

No. 16, rue Hébert, Remparts

 

Du 19 courant au ler Mai prochain. avec privi-
lége de continuation du bail et d'achat des meu-
bles. Conditions avantageuses.
Québec, 9 novembre 1881-—<no

Modes ! Nouveautés!

MADAME HARPE
(Autrefois Mlle EMILIE DROLET)

A P'honneur d'intormer sos ancionnes pratiques

et le public en général, qu’olle vient d'ouvrir au

No. 322, rue St. Jean
(Ancien poste de B. HOUDE & CIE.)

UN GRAND MAGASIN DB

Modes ct Nouveautés

où l’on gera toujours sûr d’être antisfait. [lle a
retenu les services des moilleures modistes.

Bille protite de l'occasion pour remercier sineè-

roment ses nombreusrs pratiques de l’encouraze-
ment qu'elles lui ont douné jusqu'à co jour, ot
elle espère que le mêmo patronage lui sera ac-
cordé l'avenir. Elle n’épargnera rien pour mé-
riter la confiance générale.
Québec, 4 novembre 1891—Im     Québec, 5 novembre 1881—1m

CANADA
COMPAGNIE DU

MIN DE FER CANADIEN DU PACIFIOU
Lover, nym peur htlgus pleats sous d rituel seit du Conti,

dt PBENTIIRES A 5 POUR CENT

PAYABLES EN OR BANS CINQUANTE ANS

Sur preniière hypothèque des terres concédées,

Eaission (olale nutordsee.oon ce cee - R25,0600.000

Aceeptees par le gouvernement comme garantie de l'exceution

du contrat passe entre le gouvernement et In compagnie 3,000,000

Maintenant offert au public, 19.000,000

Le principal et l'interetpayables en or monnayé du poids ot de hi finesse de l’étalon
avvuel, le prinriqul à Montréal, Canada, et les intérêts le 1er d'avril et le ler octobre,
au gré du porteur, soit À Montréal, soit à New-York, où a Londres, Angleterre, an taux de
4s 14d sterling pour chaque piastre.

Débeutures dé la denomination de 81,000 of de $500 chucune, Le prineipad payalds |
Ter "octobre 1931, hormis qu'elles ne goient offerte: auparavant pour le paiement des tory
ét, en consdquenee, winulées, ou vachetees pur les syndies à mème le produit de la ven
des terres, “cit au cours de ke Bourse où par tirages à dix pour cent de prime,

SYNDICS POUR LES PORTEURS DE DEBENTURES.

CHS, FF. SMITHERS, Ler, Président «bi la Bango: ode Montréal,
Hox. JOHN HAMILTON, Président de lu Banque des Murehands du Comet.

SAMUEL THORNE, Négociant, de New-York.

Les deteniures sont garanties par une bypothoque conseutoe en faveur des dis svn
tii lear contre, en vertu des chiuses de Ta charte, plein pouvoir do faire payer des dita.
tures, prineipul «à intérêts ov de faire toucher aux porteurs do produit net de lu vents d
terres, Avant d'etre tuis en turer, l'acte plus biaut cite, à Été soumis at gouvernetnent qu
4, depuis accepte les SI,606,000 coumne garantie de l'exeeution du contrat conforimemenr
oux clauses de fu charte,

L'Hypothique ainsi créée vt privilegiée sur toute l'étendue des terres coneédé + à
mnpagnie, fermant 25,000,000 d'acres des plus Belles terres propres à la culture, situdo
dans cette partie du pays designee sous le nom de ‘‘ Züme Fertile ” des territoires du Nord.
Ouest, reconnue voue étant fa region Le plus considérable et la plus propre à récolter sit
be de tx meilleure qualité qu'il y ait sur le continent d'Amérique, et la compagnie pra
localiser soir octroi de terres daus vette region exclusivement, cn mettant de rété toutes L,
sections qui he sont pas propres à la culture.

Les debentures seront acceptées par la compaguie sn quéeurent ds tetres ait bas, de
116 avec les intérêts accrus sur icelles,

En verta de l'acte d'obligation hypothcraire, la compagnie s'oblige expressément ©
paver les interés sur les debentures semi-annueflement, forsqu'ils duvicndiont dus, et ie
principal à Péclitance, Le produit net de toutes les ventes de terres devra être remis cqux
syudies, pour qu'ils le gurdent en mains, d'abord, pour garantir l'acconmplissenient de Tobie
gation de la compagnie de payer les intérets sur les debentures, ef fant gue cette obligation:
sera remplie ponctuellement, pour étre appliquéeà l'achat de débentures, pour annulation,
pourvu que le prix n’excede pas TTD pour cent eb les intérêts acortus : mas si fes débentun
ne peuvent être achetees cou au-dessous de ce prix, alors les syndies sont oudoriséz et requ.

de désigner, par lots, de temps à autre, à mesure que les fords shceunitleront entre Jen-
mins, les debentures qui devront étre presentées pour être payées ef aututres à 110 pou.
cout avee les intérèts arctus. )

Le ventrat stipule que tentes les déhentures émises seront depostes d'abord entre bes
mains du gouvernement, 1 que le produit de toutes les ventes de terres sera atusoi dépose
entre Jes mains du gouvernement et ne sera paye à la compagnie qu'en proportion des tre

vaux qui atront ete faits pour la construction du chewdn, D'intéret à quatre pour pnt, su
Le muontanst restent en li possession du gouvernement, est, em vertu de l'art précité, expres-
sement réservé pour L puioment des iutérets sur les débeutures, cf ne perf être applique

worse dative fa
Ou verra que le rapport affiviel du president de Ta compagnie, que les directeurs veulei

terminer et ouvrir la Higne du chemin de fer jusqu’au Pacifique sans so prévaloir du dr
qu'ils ont, cu verte de la charte, d'emettre des debeutures en offrant le dit ehemin de te
pour garantie 1 11 qu'ils sont cenvalneus que les capitaux alditionnels requis pour termine.
le contrat et pourvoir la Vigne du matériel nécessaire pour son exploitation pourront dui
obtenus par l'emission d'htious priviléz ‘es ordinates, Dans ee cas, les seules obligation-

qui greveront des reventis de Ta compagnie seront les interets sur ces debeutures qui sere
payee avant tout dividende surles actions ordinaires et privilégiées,

Ces débeutures scront acceptées parle Recevenr-Genéral comme dépét de To que €
capaguies d'asstraner en vertir de Pacte 40 Viet, chap. 42,

Mest pourvn à l'enregistrement des debentures à Montréal, à Now-Yak et a onde
On peut examiner Le charte de la compagnie et obtenir des copies de l’Acte de giv

ctucmis hypothecaire, du rappert du pré-ident et du prospectus de La compagnie aux Tauvat

 

tes soussignés,
Les debentures sout nedntencot offertes at paictie at pair ave lis tutoréts à crus }

les seussignes qui se no vent de droit d'or augnonter Je prix, et aucune temps, sis a0

mcalable,
Fos demandes pour des debentures devront être adressecs contre sult

BANQUE DE MONTRÉAL. Montréal.

Ses sucenrsales ouCanada, et ses agences à Chicago el ai
No. 9 Birchin Lane, Londres, Angleterre.

J.S. KENNEDY & Coo, 63. William Street. New York."

WW. WATSON & A. LANG,
Ageats de la Bongque de Monfrén!,

39. Wall Street, New York.

Quebec, 30 novembre T1851 Tilt
 

BOIS A VENDRE.
Un million de pieds do Bois de Pin (soié en

1878) de 1, 14, 1}, 2 et 3 pouces, cynvenable pour
la construction dos bâtisss4, prêt à être travaillé
Bois de Pin pour plancher, pour couverture, ets.
Soliveaux on Pin scié, le tout livré a n’importe
quel endroit de la ville.

A x
Moulins à Scie à lu vapeur de

St. Charles

Pied de la rue Grant, St, Foch. Fr LOTO |
2 4 = AAC ;

SIMON PHTERS. lourrures! Fourrures
Propriétaire.

— ;

J'ai maintenant on magasin un assortiment
nou Le Lees sans égal de Fourrures quo j'ofire en vouto à dos

PRIX TRES MUDERKS.

Pierres à Moulanges ! Confection dans le dernier goût :

POUR DAMES—Manteaux on Astraoan, Mouton
de Perse, ets, Manchons, Casquos et Pelle
terines,

POUR HOMMES—Pardoasns en Astraoan. Chat
rauvaze oto, Casquer, Gants de toute Forte

ot de tout prix.

GRAND LOT DE

Nous payons le plus haut prix du marché pour ~ S
la Graine de Lin. PEAUX DE BUFFLE

Venant du Nord-Ouestve

J. B. Renaud & Cie. A vendre au plus bus prix du marché.

72 a 82, Rue St. Paul, A. L. G. DUGAL,
Rue Sous-le-Fort.

Québec, 11 octobre 1881.

 

 
Québec,10 août 1881—no

1,000 bincs Pierres Moulidres (en réception).

100 quarts Sucre du Pays,

160 quarts Pot Barley,

Foin, Monlée, Gaudriolo.

 Québec, 5 novembre 1881.   
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